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Ombrages et tables de pique-nique incitent à l’arrêt près de la  petite église de Chérigné. L’ancienne église ayant 

été détruite en 1793 et la paroisse rattachée à Luché, il faut attendre 1903 pour avoir l’actuelle « chapelle de se-
cours ». Bâtie par l’architecte Boutaud, elle reçut une cloche « fondue en 1887 pour les filles de Notre-Dame à Poi-
tiers » par G.Bollée à Orléans.  

 
Dans les vitraux, non signés, on ne s’étonne pas de trouver : saint Junien du Mellois, saint Vincent, titulaire de 

l’ancienne église, avec sa grappe et le gril de son supplice.  
 
 
 
 
 
 
 
Et encore sept images de pèlerinages marials, en Poitou : Notre-Dame de Pitié, Notre-Dame de Celles, et Notre-

Dame-des-clefs à Notre-Dame-la-Grande de Poitiers. 
 

   Chérigné a eu un curé célèbre, de 1759 à 1791 : l’abbé Jallet. Nourri des idées révolution-
naires avant la Révolution, il est élu député du clergé du Poitou aux Etats généraux de 1789 où il 
est à l’origine de la réunion des trois Ordres en une seule assemblée nationale constituante. En 
1790 il est le premier à soutenir la constitution civile du clergé et à y prêter serment. Il meurt d’a-
poplexie en 1791. 

 
Gravure de Jacques Jallet (1732-1791), prêtre et homme politique français. 

 
 
 
 

* 

Vincent était un diacre de l’évêque de Saragosse, Valère. Il meurt martyr à Valence sous la persécution 
de Dioclétien en 304. Son iconographie reprend le plus souvent des épisodes légendaires de sa 
« passion » : chevalet et ongles de fer, pierre de meule, gril (qui passera dans la légende de saint Laurent). 
Son culte se répand dans tout l’Empire romain dès le début du Ve siècle. Patron des vignerons, on ne s’é-
tonne pas de le trouver en Haut-Poitou (Chabournay, Marigny-Brizay).  


